
Bonjour à tous, 

Un petit mot rapide pour  vous donner quelques nouvelles des enfants. Ils ont repris 
le chemin de l'école, exténués, après trois semaines de vacances...passées aux 
champs sous un soleil de plomb pour certains. 
A tirer les filets pour d'autres. 
A bercer les nouveaux-nés (qui sont toujours aussi nombreux), pour les filles les plus 
chanceuses car cela se fait au calme, dans les coins ombragés! 
Wouathana a essayé de me faire rire en me racontant qu'il égrainait les piments 
depuis plus de dix jours... il mimait les doigts qui brûlent au contact de la pulpe 
rouge ! 
Sok Lar a craqué sur le marché où on l'avait embauché pour déplacer les pains de 
glace...ils sont énormes ces pains de glace et ils lui glissaient de l'épaule!  
Wahiou était mal en point, il m'a fait de la peine, il revenait des champs, couvert de 
poussière. Il sort d'une scarlatine ou d'une varicelle(pas su comprendre); Il a le 
visage criblé de taches qui ont noirci au soleil, je ne sais pas si elles disparaîtront. 
Panchara est toujours aussi souriante mais chez elle c'est la panique! Sa grand-mère 
est malade, elle est à l'hôpital et son grand-père s'est coupé un doigt avec "la" 
machine...alors, il se retrouve avec la grand-mère à l'hosto et Panchara est "chargée 
de famille(s)" sur l'île. 
Les grands parents ne sont pas prêts de rentrer mais la mère sera de retour demain 
et on s'est organisé pour qu'une barque ramène la petite au port de Kompong 
Chhnang. 
 
Elle n'aura pas perdu grand chose car si les cours ont officiellement repris hier, la 
moitié des profs sont absents! Alors, ici, c'est le va-et-vient permanent : nous 
sommes si proches du lycée que nous entendons la cloche qui rythme les cours et 
nous pouvons, de l'entrée de l'internat, voir si le professeur de la classe des petits est 
arrivé !  
Si nous autorisions les gamins à sauter le mur du lycée, il leur faudrait moins de trois 
minutes pour rejoindre leur salle de classe. 
Evidemment, nous leur avons formellement interdit de passer au-dessus de ce mur 
tapissé de tessons de bouteilles et de fils de fer barbelé ; et nous faisons semblant 
de ne pas voir le petit espace dégagé quelques mètres plus loin  car nous devrions 
alors préciser qu'ils n'ont pas à traverser par là non plus. 
Et ils ne pourraient pas rentrer se reposer à l'internat à chaque absence de 
professeur... 
Avec la chaleur qui règne en ce moment en Asie du sud-est -pas loin de 40° et pas 
un souffle d'air- je suis soulagée de savoir que les gosses peuvent venir se poser au 
calme, s'asperger le visage ou même si l'eau n'a pas été coupée -ce qui arrive 
souvent en ce moment- se passer rapidement sous la douche ! 
 
Jolie revanche sur l'adversité... 
Nos enfants pauvres, qui n'ont pas de quoi s'installer sous la revigorante fraîcheur 
des ventilateurs pour siroter une boisson glacée dans les nombreuses gargotes du 
lycée, rentrent entre deux heures de cours "à la maison" pour prendre une douche, et 
trouvent de quoi se désaltérer dans le réfrigérateur sous l’œil bienveillant de Srey 
Naet !!! 
   



Ca  vous a des airs de CONTE de FEES avec pleins de ssss !!! les "s" pour toutes 
les fées au féminin et au masculin du bout du monde qui ont rendu possible cette 
belle histoire. 

Alors évidemment pour que vous n'idéalisiez pas la situation, je vais ajouter que 
depuis mon arrivée, il a fallu combattre une invasion de souris, détruire la termitière 
qui avait poussé au fond d'un placard,  vider les dortoirs pour traiter tous les lits à 
l'essence, emmener Srey Nir à l'hosto parce qu'elle se faisait une crise de palu, 
expliquer à Mey Mey que le petit chat qu'on a récupéré pour faire la chasse aux 
souris n'a pas besoin de prendre de douche, à Kakada qu'il est interdit de grimper au 
sommet du manguier même si c'est pour me ramener les plus belles parce qu'il a 
manqué de se casser la figure, à tous les enfants que les poubelles doivent être 
impérativement amenées au ramassage si nous ne voulons pas que l'entrée de 
l'internat ressemble à un dépotoir...  et au passage nettoyer à fond l'internat parce 
que nous n'avons pas tout à fait  la même conception de la propreté... 

A part ça, ils vont tous bien, ils étaient heureux d'avoir de vos nouvelles et je devrais 
ramener de nombreux courriers qui complèteront ceux déjà envoyés par Margot.  
Par ailleurs, Je vous adresserai bientôt un rapport de mission et le compte-rendu de 
mi-année. 
 
Bien cordialement, 
Évelyne LOCICERO 
"Pour l'Avenir d'un Enfant" 
 06 79 29 48 80  
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